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descendre courageusement dans Paréne et l'affronter. Ce que
vous ferez, mes chers Fils, en opposarit presse à presse, école à
école, association à association, congrès à'Pongrès, action â
action.

La Franc-M4açonnerie s'est emparée des écoles publiques, et
yous, avec les écoles privées, avec les écoles paternelles, avec
celles d'ecclésiastiques zélés, des religieux de l'un et l'autre
sexe, disputez-lui l'instruction et l'éducation de 'enfance et de
la jeunesse chrétienne; et surtout que les parents chrétiens ne
confient pas l'éducation de leurs enfants à des écoles quine sont
pas sûres. .Elle a confisqpé le patrimoine de la bienfaisance pii-
blique, et vous, suppléez-y par lelfrésor ae la charité privée.
Efle a mis ses ouvres pies dans les mains de ses adeptes, et vous,
confiez à des instituts catholiques celles qui dépendent de vous-
Elle ouvre et maintient des maisons pour le vice, et vous, faites
le possible, pour ouvrir et maintenir des asiles à l'honnêteté en
péril. A ses gages milite une presse religieusement et civilement
antichrétienne, et vous, parle travail et l'argent,aidez, favorisez,
propagez la presse catholique. Des sociétés de secours mutuel
et des instituts de crédit sont fondés par elle au bénéfice de ses
partisans, et vous, faites-en autant non seulement pour vos frères,
mais pour tous les indigents, montrant que la charité vraie et
sincère est fille de Celui qui fait lever le soleil et tomber la pluie
sur les justes et les pécheurs.

Que cette lutte du bien contre le-mal s'étende à tout et s'efforce,
autant qu'il est possible, de tout réparer. La Franc-Maçonnerie.
tient des congrès fréquents pour concerter de nouvelles manières
de combattre l'Eglise, et vous, tenez-en fréquemment pour-mieux
vousentendre relativement aux moyens et àl'ordre de la défense.
'lle multiplie-ses loges, et-vous, multipliez les cercles catholiques
et les comités paroissiau3, favorisez les associations de charité
et de prière, concourez à maintenir età accroître lasplendeur4du
temple -de Dieu. La secte, n'ayant plus rien à craindre, mo.ntre
aujourd'hui son visage àlalumière,.el.vous, catholiques italiens,
faites aussi profession de votre foi, à l'exemple de vos glorieux
ancêtres qui, devant les tyrans, les supplices et la mort, la con-
fessaient, intrépides, et la scellaient ·par le témoignage de leur
sang. Quoi de plus.? La secte s'efforce d?:asservit l'Eglise et de
la mettre, humble servaate, aux pieds de PEtat ! Vous, ne cessez
pas d'en demander et, dans les, limites légales, d'en revendiguer
la liberté et l'indépendance. Elle cherche à déchirer Punité ca-
tholique, sernant parmi le -clergé lui-même la zizanie, suscitant
des querelles, fomentant des discordes, excitant les esprits à lin-


